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CAPRICES DE LA NATURE.

‘Cette difflculté vaut bien qu'on la propose
Que t'en semble lecteur ?

Monsieur le Rédacteur

LAFONTAINE.

Je viens faire appel 4 vos lumidres. Vous menez
de front avec un rare succes deux ministdres trés dif-
ficiles et trés importants, Penseignement de la philo-
sophie et la rédaction d’un journal, disons mieux, de
deux journaux. Votre sagesse inspire confiance, et
Yon est heureux d’y pouvoir recourir. Remplissant
double fonction comme le maitre Jacques de Molidre
{soit dii sans aucune comparaison ) peut-étre avant
de répondre désirez-vous savoir auquel des deux per-
sonnages On s’adresse : c’est au maitre de philosophie,
n’en doutez pas. Quelque soit mon respect pour la
presse, je préféreral toujours dans mes difficultés aller
frapper 4 la porte d’un_philosophe, jestime que la

| philosophie tient la clef de tous les secrets du monde.
vl peu prés; et 14 ol la philosophie ne m’aura
pas satisfaite, il ne restera plus qu’a me voiler le front
pour attendre les révélations de Pautre monde.
‘gens de 1a presse, Dieu me garde de les mépriser ! Je
Jes porte sur mon ceeurs  Pourtant il faut bien avouer



